
68

: Vaud

smash 9/2011

Swiss Open 

Fauteuils roulants  
à l’honneur
Les gradins du Tournoi international de Tennis en Fauteuil rou-
lant, le Swiss Open (ITF1), qui s’est déroulé au centre  sportif 
du Bois-des-Frères du 12 au 17 juillet dernier, auraient dû être 
bondés!

24e édition. «J’aimerais former 
quelqu’un pour pouvoir passer la 
main, mais ce n’est pas évident. Je 
crois avoir trouvé la bonne per-
sonne, si elle accepte, c’est Delphine 
Vuillemenot. Elle est jeune et dyna-
mique et, honnêtement, je suis per-
suadée qu’elle en a les capacités!»

Anouk Heyraud, coordinatrice
Toujours souriante et zen, elle tem-
père à merveille l’overdose d’éner-
gie de la présidente. Anouk, qui 
vient également du HBC Nyon, et 
que Sybille surnomme «mon bras 
droit et … mon bras gauche», la se-
conde depuis la 13e édition. «Elle est 
venue me pleurer dans le gilet et je 
n’ai pu résiste», dit-elle en souriant. 
Anouk est aussi en charge des béné-
voles.

Delphine Vuillemenot, 
 responsable table officielle

«J’ai choisi de faire mon travail de 
maturité sur le Swiss Open et cela 
m’a porté chance. Non seulement 
j’ai réussi ma matu et en plus, lors 
de mon entretien d’entrée à l’école 
hôtelière, ils ne m’ont parlé que du 
Swiss Open». Delphine poursuit: «Je 
suis persuadée que cela a été très in-
fluent pour mon entrée à l’école». En 
troisième année de l’Ecole Hôtelière 
de Lausanne, elle n’a plus quitté le 
Swiss Open depuis sa matu. Elle est 
responsable de la partie tennistique 
du tournoi.

Pourquoi? Parce que c’est la plus 
belle leçon de vie que chaque ten-
nisman, de 7 à 77 ans, devrait vivre 
pour savourer pleinement la chance 
qu’il a d’être sur ses deux pieds et 
courir après la petite balle jaune.

Il est vrai que la compétition se 
déroule à Genève, mais non … 
non … non … je n’ai pas volé un 
 sujet à mon cher confrère de la ré-
daction genevoise, Gérard Bucher! 
Les trois quarts du comité, dont la 
présidente Sybille Bonvin, se trou-
vent être vaudois ou domiciliés sur 
terre vaudoise. 

Comme les images sont plus 
fortes que les mots, mon idée a été 
de sélectionner, parmi les magni-
fiques clichés du photographe offi-
ciel Nicolas Righetti, mes coups de 
cœur. Auparavant, quelques mots 
afin de présenter une poignée de 

femmes aux grands cœurs qui œu-
vrent pour la réussite de la manifes-
tation.

Sybille Bonvin, présidente
Je ne vais pas vous en dire grand-
chose, pour mieux la connaître il 
vous faudra reprendre le Smash du 
mois dernier. Cumulant les cas-
quettes, présidente de l’ARGT, Gé-
rard Bucher, en a brossé un intéres-
sant portrait.

Arrivée comme bénévole, lors de 
la 6e édition du Swiss Open, deux 
ans plus tard, elle rejoint déjà le co-
mité. En 1999, elle reprend la prési-
dence de la manifestation. Entourée 
d’un comité qu’elle a choisi, entre 
autres, parmi ses amies du Handball 
Club de Nyon, elle a réussi à former 
une équipe solide qui a pu réaliser, 
une fois de plus avec succès, cette 

Sybille ajoute: «A 18 ans, Del-
phine était déjà très mûre pour son 
âge, c’est plutôt rare. Lorsque je l’ai 
invitée à nous rejoindre, elle a tout 
de suite accepté. Elle a débuté, 
comme moi, à la table officielle, 
donc, si elle suit le même parcours … 
dans dix ans … elle reprendra la pré-
sidence!»

Christine Sutter,   
responsable Infrastructure

Christine Sutter, qui vit depuis 40 
ans à Begnins, est aussi une amie du 
HBC Nyon. «J’ai dit que j’arrêtais dé-
jà au moins depuis trois ans, mais je 
n’y arrive pas», dit-elle d’un sourire 
discret. «Je crois bien que je vais 
rempiler pour 2012!»

Carol Curchod, juge-arbitre
Carol Curchod a arbitré la première 
fois, au Swiss Open, en 1994. C’est 
en suivant son formateur et père spi-
rituel Jacques Neuenschwander, 
qu’elle a découvert le tournoi. «J’ai 
arbitré de 1994 à 2001 et suis reve-
nue en 2003 en tant que juge-arbitre. 
J’espère être encore là l’année pro-
chaine, car ce sera un double jubilé 
pour moi, les 25 ans du Swiss Open 
et mes 20 ans d’arbitrage au sein de 
cette compétition.»

Récompense
Le Swiss Open a été honoré, en 2004 
et 2010, du prix: «Meilleur Tournoi 
du Circuit.»

Le comité: (de gauche à droite, en haut) Anouk et Sybille; (en bas) Delphine 
et Christine.

Carol Curchod: 20 ans d’arbitrage au Swiss Open.
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Rencontre avec  
quelques joueurs

Maikel Scheffers (NED)
No. 3 mondial

Maikel Scheffers a reconduit sa vic-
toire de l’an dernier par 6:2, 6:2 
contre le Français Stéphane Houdet.

Atteint de Spina Bifida, malfor-
mation congénitale liée à un défaut 
de fermeture du tube neural, Maikel 
Scheffers, 28 ans, pratique le handi-
sport et la compétition depuis l’âge 
de onze ans. Basket, natation, hoc-
key et tennis n’ont plus de secret 
pour lui. Après sa septième partici-
pation au Swiss Open, il a brillam-
ment défendu son titre 2010. «J’es-
saye de revenir chaque année, j’aime 
beaucoup le Swiss Open. Je prends 
part, sur le circuit, à plus d’une ving-
taine de tournois par année.»

Stéphane Houdet (FRA)
No. 2 mondial

Stéphane Houdet, 41 ans, qui a per-
du l’usage de ses jambes suite à un 
accident de moto, a remporté le titre 
les trois années précédant la victoire 
de Maikel Scheffers. «Je me sens au 
Swiss Open comme à la maison. 
C’était un très beau match, j’aurais 
voulu gagner, mais Maikel a très 
bien joué!»

A relever, ses quatre enfants ont 
aussi foulé le terrain, ils étaient ra-
masseurs de balles!

Anders Hard (SWE)
No. 7 mondial 

C’est la quatrième participation du 
finaliste Quad, Anders Hard 29 ans, 
au Swiss Open. Il s’est incliné par 
1:6, 2:6 devant David Wagner no. 1 
(USA) qui a remporté sa cinquième 

victoire au Swiss Open (2003/2005/ 
2006/2007). «C’est mon tournoi fa-
vori du circuit», dit David Wagner, 
avec un regard charmeur et pétillant. 
Quant à Anders Hard, ce n’est que 
sa quatrième participation à cette 
compétition. Malgré sa défaite, il est 
heureux d’être monté sur la deu-
xième marche du podium et d’avoir 
disputé sa première finale euro-
péenne. «C’est une belle année pour 
moi, en mai dernier, j’ai été deux fois 
finalistes en Corée». Et de pour-
suivre: «Le match a été un peu diffi-
cile car je préfère jouer à l’extérieur 
et là, à cause de la météo, nous 
avons dû jouer indoor. David a très 
bien joué, il a su me pousser à l’er-
reur».

Anders Hard, cet athlète en gym-
nastique acrobatique qui s’est brisé 
la nuque suite à une chute à l’âge de 

20 ans, a débuté le tennis en fauteuil 
roulant QUAD (tétraplégique) à 23 
ans. C’est émouvant de le voir re-
fixer (à l’aide d’un strap) sa raquette 
à sa main, en cours de match.

«Je n’avais jamais joué au tennis 
avant mon accident, mais je pense 
que ma bonne coordination due à 
mes seize ans de gymnastique, m’a 
aidée à monter très vite au top. Je 
suis tombé amoureux du tennis».

Conclusion? Soyez nombreux sur 
les gradins, l’an prochain, pour fêter 
la 25e édition. Ces mordus de la pe-
tite balle jaune ont besoin de vos 
 encouragements … encore plus que 
Federer ou Nadal …

Eugenia Crescenzio

Shakehands d’Anders Hard et de David Wagner. Les numéros 2 et 3 mondial: Stéphane Houdet et Maikel Scheffers.

Parfaite technique: Sabine Ellerbok. Bel engagement: Aniek van Koot.

Performances 
 excellentes:  
Le Suisse Thomas 
von Däniken et 
l’Hollandais Ronald 
Vink.

Balle de service …


